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1. Engagement maçonnique dans la Loge: 
 

 Que signifie être initiée au 21e s. ? 
 Pourquoi faire le choix d’une Obédience monogenre ? 

 

Gisèle FAIVRE ancienne Grande Maîtresse, avait coutume de dire: "Une franc maçonne 

qu'est-ce que c'est ? Une femme ordinaire l'exigence en plus ! » 

Nous posons aujourd’hui dans ce colloque une question de fond, à savoir est-ce que cela a du 

sens de devenir ou d’être franc-maçonne dans le monde d’aujourd’hui et dans une obédience 

féminine ? Un sens individuel ? collectif et partagé ? Universel ? 

 

Dans le monde actuel, la recherche du bonheur prend plusieurs formes, les réponses faciles du 

matériel ne nous satisfont pas, les religions nous enferment dans un mode de pensée unique. 

Nous avons besoin donc d’un temps nouveau pour rêver, pour avoir envie de changer le 

monde, pour nous mettre en mouvement et quitter une certaine jachère intellectuelle pour 

réfléchir à la fois ensemble et individuellement.  

La Franc Maçonnerie  a pour objectif l’amélioration  de l’humanité (Liberté, Egalité, 

Fraternité, Laicité )  sur nos valeurs fondamentales, par notre chantier symbolique et notre 

chantier personnel porté au dehors. Elle se vit comme un système structuré de recherche 

d’idéal, de l’ordre après  le désordre, de quête spirituelle guidée par des principes et non des 

personnes, sans être sous contrainte, mais en choix librement consenti. La franc-maçonnerie 

n’est pas une religion avec ses dogmes, elle est une démarche spirituelle ouverte. Et dans cet 

ordre initiatique traditionnel où l’engagement est en effet libre, c’est bien un choix personnel 

fait par rencontre, réfléxion, où l’on finit peut être à s’initier soi même à toutes sortes de 

champs de connaisssances.  

 

L’engagement maçonnique répond à cette initiation dès le franchissement de la porte basse 

par la profane qui, reconnue libre et de bonnes mœurs, est en capacité d’être initiée.  Cet 

engagement est pris les yeux fermés, à l’aveugle, dans une attitude et une disposition 

intérieure particulière d’abandon, et un a priori de totale confiance. Mais cet engagement peu 

paraitre paradoxal en ce sens qu'il concilie à la fois :  

- une forme de perte de liberté, par des devoirs imposés : le silence, la pratique des vertus de 

bienveillance, le respect des règlements et des rituels.  

-  et la recherche de liberté dans un l’ordre initiatique de la Franc-maçonnerie,  

Da la même façon, cet engagement se prend d’une part vis à vis de soi- même : par un acte 

volontaire  et libre, la profane puis l’initiée s'engageant dans une démarche symbolique ; et 

d’autre part vis à vis de la Franc Maçonnerie  pour  défendre ses valeurs, les transmettre, les 

faire vivre.  

L’engagement maçonnique n’est pas naturel, inné : pour se pérenniser en tant que 

construction humaine, il a besoin de s’inscrire dans une dynamique, une spirale qui apporte à 

chacune le sentiment du mouvement, de l’évolution et du perfectionnement. 

 

Etre initiée au 21e S :  

Un engagement est l’acte par lequel l’individu assume les valeurs qu’il a choisies et donne, 

grâce à ce libre choix, un sens à son existence.  C’est un acte  de responsabilité individuelle et 
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collective  qui implique une réflexion préalable sur le choix, le respect de la parole donnée, le 

devoir mais surtout sur le partage de valeurs dans l’ordre maçonnique.  

Cet engagement d’une vie est donc une action  éthique et responsable mesurée par son 

authenticité sans attente d”un retour sur investissement mesurable , mais au chemin long et 

qualitatif. C’est surtout le pilier du chemin initiatique à la recherche de son Moi et d’un 

monde meilleur dans une progression ouvrant l’esprit à la diversité, la tolérance, le respect.  

 

Étymologiquement, initiation veut dire "entrée", "commencement", être passée par un 

processus rituel conférant une connaissance. Initier c’est commencer et l’initiation veut 

susciter une nouvelle naissance.  Choisir d’être initiée est un symbole fort de la liberté de 

choix. Tout choix demande du courage, car il implique l’abandon et le renoncement. 

L’initiation est une rupture avec le monde connu,  un changement de référentiel de temps, une 

démarche et non un instant. L’initiation ouvre un temps continu hors du temps dans les tenues 

: un espace  de spiritualité, une prise de distance, un espace temps privilégié et intime pour la 

réalisation de l’être sur l’avoir, où chacune trouve son rythme à travers le rituel.  Dans le 

même espace temps, l’initiation n'a pas de temps, elle est là pour le cherchant, pour l'être qui 

dans une démarche  permanente, cherche à donner une direction spirituelle à sa vie: que ce 

soit au Moyen Âge ou au 21eme siècle, elle reste immuable. C'est un travail sur soi-même, en 

profondeur, sur le sens de la vie et de toute chose. 

Être intiée  est  donc intemporel à travers les siècles, entre  modernité et tradition :  c'est, 

avant tout, être en quête d'une élévation spirituelle et d'un autre niveau de conscience devant 

nous aider à vivre dans le monde, avec un regard plus éclairé et fort de cette spiritualité, un 

regard de l’intérieur qui ramène progressivement l’initié de son existence à son essence. Etre 

initiée, c’est donc avant tout avoir été choisie, être passée par une porte étroite. Etre initiée, 

c’est avoir un devoir envers l’humanité, se reconnaitre comme sujet et non comme objet, et en 

veille sur le monde.  

Voilà le fameux secret de la F∴M∴, donner naissance à notre être le plus profond. C’est 

l’initiation dans sa part la plus personnelle et la plus intime donc intransmissible en parole. 

Nous taillons chacune notre pierre, pour nous retrouver in fine bâtisseuses d’un Temple 

universel, écrin de ces valeurs humanistes communes à nos démocraties, vectrices de notre 

identité européenne. 

 

Être initié  au XXIè S : aller à la rencontre des autres  

L’initiée cherche à déchirer le voile et voyage en elle à la rencontre de l’autre : pour être 

initiée, il faut être acceptée par les autres.  Toutes les sociétés initiatiques sont des sociétés de 

fraternité entre ses membres. Etre initiée c’est se révéler à soi même et se reconnaitre comme 

femme au milieu de ses soeurs 

Le manuel d’instruction du premier grade à la question : Es-tu franc-maçonne ? répond : mes 

sœurs me reconnaissent comme telle. Etre franc-maçonne n’est donc ni un état, ni un acquis, 

encore moins une étiquette, c’est une relation aux autres, dans un lieu sacré. 

Car s’il est un lieu et un temps où l’on trace symboliquement une limite avec le monde 

profane pour vivre un espace sacré dans lequel la question de l’Humain est centrale, c’est bien 

dans nos loges. C’est à la fois « être seule et avec », ou devenir consciente de la nécessité de 

travailler sur soi et de vivre des valeurs en commun. 

 L’initiation invite à accepter un face à face décisif avec soi-même, à laisser s’opérer en soi un 

ébranlement profond, à se livrer entièrement et délivrer son propre secret, c’est-à-dire à 

parvenir à se voir telle que l’on est réellement. Etre initiée, c’est  aussi entrer dans un domaine 

inconnu désiré et prometteur, partager et vivre ensemble dans son for intérieur (laboratoire de 
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soi-même), vivre une imprégnation par capillarité, par le silence et par le  verbe, dans le  lien 

particulier qu’est l’egrégore.  

 

Dans la loge, chacune prend le temps du cheminement, du discernement, de la conscience de 

soi ouverte aux autres au milieu d’une société en mouvement, en tourbillon. Femmes de 

lumière, nous croyons en un idéal, en l’utopie. Abandonnant  nos métaux nous passons d’un 

mode impulsif  à un monde de temps et de silence offert en prenant  le temps du voyage et de 

la quête, en s’engageant sur le chemin de la fraternité et de la recherche de l’harmonie. 

Ensemble,  nous nous donnons  une liberté de pensée autonome et une ouverture d’esprit  

pour appréhender le monde avec un regard pertinent. Etre initiée est le  privilège de refuser 

une vie de non sens et d’ accéder à une liberté intérieure en dehors des dogmes dans un 

combat construtif et dépassionné pour libérer la vérité dans une révolution spirituelle et 

morale. 

 

Etre initiée au XXIè S : transmettre  
Gardons à l’esprit que la Franc-Maçonnerie s’inscrit dans la perspective d’une philosophie 

optimiste. Elle pose le principe que l’Homme et la Femme peuvent s’améliorer en travaillant 

sur soi  et donc améliorer les autres. Elle pourrait jouer le rôle de « rassembleur » d’énergies 

d’Etres soucieux de servir l’humanité. Par notre initiation, nous, femmes du 21ème siècle, nous 

nous sentons les héritières de la tradition des bâtisseurs et les outils de construction des 

cathédrales sont devenus nos symboles pour ériger notre temple intérieur.  

Le Temple maçonnique est un endroit privilégié, sacré, où le temps d’une tenue est un temps 

suspendu, où l’échange intergénérationnel redevient naturel, où la transmission est un devoir, 

l’écoute une école, la réflexion analytique un travail. 

La Loge est le  centre de cette aventure spirituelle qu’est notre quête vécue de l’intérieur par 

la transmission qui nous relie avec ce qui a été avant et nous inscrit dans un continuum : le 

moment n’est-il pas venu pour nous, FF MM, de nous approprier avec enthousiasme la 

notion de temple inachevé et de lui donner sa pleine signification symbolique ?  

 

Aucune de nous en n’arrive F :.M :. par hasard …  Nous sommes là  pour construire un 

avenir, nous avons été adoubée, pour   devenir un “chevalier” au féminin et pour défendre nos 

valeurs de femmes. Nous le faisons avec  la Tradition et en nous appuyant sur les pionnières 

du XXèS, maillon d’une chaine sans fin du lien nous liant à l’humanité. Etre initiée, c'est agir, 

prendre position, c'est se sentir responsable du monde réel dans lequel nous vivons.  Et entrer 

dans une obédience féminine c’est se battre pour celles qui n’ont pas la liberté de se battre, 

c’est se battre pour celles qui n’osent pas parler 

 

Pourquoi faire le choix d’une Obédience monogenre féminine ?  

 

La transformation du monde commence par la construction de soi. Se construire en femme 

dans la Loge avant de se confronter au monde profane pour l’égalité, les droits des femmes 

encore bafoués dans le monde, c’est se donner le moyen de rester vigilantes  et porter au 

dehors…  car notre liberté et nos droits sont et ont été de tout temps fragiles. Et nous portons 

la responsabilité de défendre la tolérance, le libre arbitre, la laïcité, le respect de l’autre dans 

la cité. C’est ce qui forme les fondations de notre choix.  

 

Choix d’une obédience féminine par notre Identité de femme 
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Les femmes  forment en Franc Maçonnerie  une société de rigueur  faisant  vivre sa pensée 

par le  suivi d’un  rituel entre femmes. Elles sont créatrices et initiatrices de nature sur un 

mode pacifiste, détentrices de leur vérité propre.  

La Franc Maçonnerie leur permet de (re) découvrir l'altérité, c'est-à-dire la qualité d'être autre 

en se rapprochant de l'autre, en commençant par les Sœurs de la Loge, liées dans la Fraternité, 

dans un contexte de liberté d'expression qui enrichit la liberté de conscience.  

Les femmes ont une histoire commune facilitant le fil à plomb, en démarche intime, aux 

mêmes modes de fonctionnement, sans une pollution d’attitudes parasitant la relation à 

l’autre, sur un mode d’altérité basé sur l’être et non le sexe de la personne. Pour être soi, 

simplement. C’est une construction  ensemble et non contre ou par rapport à, pour échanger 

sur un discours commun et bienveillant, pour intégrer les deux pôles mais ne pas faire tout 

ensemble, pour se détacher des lois naturelles des rapports hommes femmes en privilégiant  

notre intellect dans un Gynecée pour continuer, transmettre faire évoluer les lois et les rites. 

Etre dans une obédience féminine nous permet alors de nous recentrer sur notre nature propre  

de femme, de mieux appréhender la spécificité de celle-ci et le rôle particulier qui est celui de 

la Femme dans la société  

 

Choix d’un obédience féminine par notre place dans la société  

Pour nous, défendre les femmes et se  différencier de la mixité profane qui n’est pas 

synonyme d’égalité, même sous des dehors de modernité et de progrès social est notre fierté  

d'appartenir à une obédience féminine, 

Une obédience féminine peut ainsi constituer un refuge et un lieu d’émancipation.  

C’est aussi une question récurrente posée aux profanes…. Idée parfois confondue avec le 

terme féministe, image de la lutte pour les droits et maintenant souvent ridiculisé par les 

humoristes et les politiques. Par les hommes, parfois même les femmes… Nous devons donc 

être un exemple par une attitude ouverte, équilibrée, tolérante et juste pour permettre de 

promouvoir nos valeurs et intervenir à chaque fois, prendre position contre le discriminatoire 

raciste ou sexiste. De plus, nous savons que les femmes ne peuvent compter que sur elles-

mêmes pour faire changer et évoluer la société vers plus de justice et d’égalité.  

N’oublions pas que dans  certains pays, les Loges de la Grande Loge Féminine de France 

doivent résister à la pression des pouvoirs politiques ou à la volonté de contrôle des 

Obédiences masculines, en témoignent nos Sœurs des Loges Hors Hexagone. Etre en mixité 

ne leur permettrait pas d’avancer aussi librement. Pionnières de leur liberté, elles osent 

s’affranchir de ces tutelles 

 

Nous voulons une "Maçonnerie faite par les femmes, pour les femmes", leur permettant de 

réfléchir sur leur organisation et leurs objectifs, en toute indépendance. 

Nous voulons contribuer, modestement, à faire avancer l'Humanité. Nous souhaitons 

construire un monde plus juste, plus fraternel. 

Dans un monde en constante évolution, il est indispensable que nous nous comportions en 

femmes responsables, et que nous luttions de toutes nos forces contre les atteintes portées à 

nos principes de tolérance, respect de l'autre, parité, laïcité. 

 

Nous, Maçonnes de la GLFF, devons nous unir au delà des frontières, des continents, pour 

respecter notre engagement, et travailler sans relâche au perfectionnement spirituel, moral et 

matériel de l'Humanité, et faire vivre la devise chère à notre démocratie : "LIBERTE, 

EGALITE, FRATERNITE. 
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Nous avons dit  

 

 

 

 


